
Fiche 18 – Incompatibilité avec la charte du PNR

Les observations du public :

Deux catégories d’observations sur ce thème :

 Ceux qui font référence à la charte du PNR pour dénoncer le projet de carrière non 
conforme à cette charte

 Ceux   qui,  ne  connaissant  pas  l’avis  rendu  par  le  PNR,  ne  comprenaient  pas  et 
dénonçaient la position du PNR, supposé alors soutenir le projet de carrière,

Ceux qui appuient leur opposition sur la charte du PNR

Projet incompatible avec les objectifs du Parc Naturel Régional : pourquoi pas une perte du 
label sur notre zone avec toutes les conséquences induites ? ;

Quels sont les avis du PNR (et de l’Europe) sur cette réouverture ? Le PNR existera bien 
entendu, mais notre département ne risque-t-il pas de perdre le label Natura 2000 (et donc les 
subventions qui vont avec) ? Ne serait-il pas judicieux d’interroger le P¨NR et l’Europe avant 
toute décision ?

Pourquoi faire de ce site un point noir au cœur du PNR ? (Ndrl : cette question revient à  
plusieurs reprises)

Un avis favorable serait contraire à la prédominance de la charte du PNR sur le SDC09 (cf. 
décision du Conseil d’Etat n° 366007) ; 

L’installation d’une carrière  sur  ces zones  (Natura 2000, Znieff,  PNR)  doit  présenter  des 
raisons impératives d’intérêt public majeur d’ordre social ou économique, ce qui n’est pas 
la cas ;



En contradiction avec les articles  7.1 (Maintenir  des paysages vivants et  identitaires),  7.2 
(Préserver le patrimoine naturel), 7.4,et 8.4 de la charte du Parc Naturel Régional ; 

L’impact paysager : De par sa situation géographique centrale dans la vallée, la carrière sera 
un point noir paysager majeur. A ce propos, le PNR va devoir se prononcer sur ce projet de 
carrière dans le cadre de l’enquête publique. Il est évident, pour nous, que sa décision sera 
conforme aux objectifs de sa charte, qui précise (article 7-1-5) que le PNR a pour vocation, 
entre autres, "de prévenir les risques d’atteintes paysagères et de réparer les dégradations".

Nous sommes inquiets pour notre label "Parc Naturel Régional" ; 

Comment peut-on vouloir éviter la création de points noirs paysagers et, dans le même temps, 
autoriser, dans la même zone, l’éventration d’une montagne entière en covisibilité avec les 
poins de vue remarquables du parc ; 



Estèbe Stéphane ; Diemert Pascale ; Parrouffe Michel ; Maître Thierry ; Fuentes Marc ; Tiberghein Joël ; Vesley 
Tom  et  Christine ;  Lhez  Christophe ;   Rouzoul  Nadine ;  Robert  Nicole ;  Mr  et  Mme  Demeaux ;  Porato 
Dominique ;  Alfert  François ;  Merigot  Alexandra ;  Vissac  Philippe ;  Lhez  Christophe ;  Sedo  Jean ;  Saves 
Mélanie ;  Brison Anne ; Baubil Arnaud ; Robinson Sarah ; Roland Anne-Marie ; Mr et Mme Martinet et leurs 
enfants ; Glorialanza Pâquerette ; Bertos Antoinette et Michel ; Teychenne Georges ; Benke Chris et Shelley ; 
Olivier  Véronique et  L’Hermite Paul ;  Lopez  Georges ;  Zaccaroto Sylvie ;  Hague Kelly ;  Riudavetz  Pierre ; 
Chirat  Monique ;  Trespeuch  Maud ;  Sedo  Martine ;  Boniface  Sylvie ;  Gadroy  Sylvie ;  Mr  et  Mme  Blazy 
Christophe ; Chenot Christine ; Morcrette Patrick ; 
Dubouloz  Jean-Luc ;  Hurand  Antoine ;  Piquemal  Mathieu ;  Bonnefont  Nadège ;  Brulhart  Michael ;  Caralp-
Amilhat  Françoise ;  Coustié  Arno ;  Courcelles  Sophie ;  Geraud Eric ;  Perrot  Jean-Yves ;  Sarrallier  Clotilde ; 
Ginestet  Christian ;  Cocq  Colette ;  Brunet  Françoise ;  Murphy  Stephen  et  Dobosova  Bibiana ;  Boumier 
Christiane et Michel ; Vissac Françoise ; Riudavetz Isabelle ; Truchi Frédéric ; Brison Anne ;  Frayssinet Guy ; 
Chourreu Pierre ; Vaquier Karine et Jean-François ; Rouch Florence, EELV Ariège ; Defaut Loïc ; Montesinos 
Jean-Pierre ; Chauvet Claude ; Larive Michel ; Chatain Andrée ; Deffarge Franck ; Degoy Madeleine ; Aribert 
Milène ; Weydert Eric ; Mourareau Franck ; Guinard Sylvie ; Navarro José ; Mr et Mme Warcollier ; Rouzoul 
Jean-Bernard ; Loubet Anne-Marie ; Mourareau Franck ; Leman Pierre et Stéphanie ; Maroger Nathalie ; Cumins 
Stephen et Anna-Marie ; Gay Gauthier ; Andrieux Chrystèle ; Lopez Isabelle ; Ripoll Isabelle ; Dequivre Sylvie ; 
Lovera  Serge ;  Chaudier  Yvan ;  Chaudier  Valérie ;  Illisible  (le  08.11) ;  Cortés  Florence ;   Lopez  Georges ; 
Jasseaume Philippe ; Mme Allenson ; Mr Galy ; Mr et Mme Bertos ; Dorca Michel ; Lopez Isabelle ; Pocchiolo 
Jean ; Gilbart Andrew et Laura ; Chazelas Catherine ; 

Ceux qui pensaient que le PNR soutenait le projet de carrière :

On est dans un PNR dont la direction a cédé aussi aux pressions et ne s’oppose pas au projet ;

A contre-pied  de  la  promotion  de  la  qualité  du  territoire,  le  PNR,  le  conseil  général,  la 
communauté de communes du Pays de Tarascon cautionnent ce projet insensé de carrière ;

Le PNR ne sert à rien ?

Et  le  Parc  Naturel  Régional,  on  croyait  qu’avec  son  existence  on  était  protégé  de  tout 
envahisseur.  Mais le  pire  s’est  produit.  Ouverture d’une grande carrière  à  ciel  ouvert.  Le 
Calamès détruit. Par contre nous, simples citoyens, nous devons nous soumettre à certai,nes 
obligations pour ne pas défigurer le paysage. Et là, tout est permis ;

J’ai choisi de m’installer dans cette vallée parce qu’elle est au cœur du PNR et je pensais que 
de tels développements seraient impossibles. Il est incroyable que des règles de construction 
du plan d’urbanisme empêchent de convertir une grange en maison, alors qu’une entreprise 
dont le siège se trouve à plusieurs dizaines de kilomètres peut détruire tout une montagne ;

Le PNR à quoi sert-il réellement ? .

J’imaginais que le label résultant de la classification PNR serait une sécurité et une garantie 
pour protéger la nature ! ; 



Tous les PNR, Natura 2000, ZNIEFF, autrefois une chance et une alternative pour l’avenir de 
cette vallée deviennent caduques et sans effet sous la pression industrielle ;

Si ce projet voyait le jour, il remettrait en cause la légitimité et l’existence même du PNR 
(démontrant l’incompétence de ce dernier) ;

On est  dans le  cadre du PNR et  on pensait  donc être  protégés.  Le PNR a un budget  de 
plusieurs  millions  d’€  mais  il  n’est  qu’une  coquille  vide  puisque  son  objet,  protéger  les 
habitants du par cet favoriser le développement touristique, est abandonné.

 

Didac  Rodriguez ;  Saint-Ignan  Marjorie ;  Goyeau  Katel ;  Geraud  Régine ;  Latcher  Jostte  et  André ;  Miller 
Sandra ; Spamer Terry ; Platelet Monique ; Pineau Martine ; Quemeneur David ; Janin Estelle ; Guillon-Daveluy 
Hélène ; Bousquet Benjamin ; Aribert Milène ; Mr Girard ; 

Contributions de :

Vissac Jean-Pierre – Annexe 1
Diemert Pascale – Annexe 2
Ribas Elodie et Wendt Yan – Annexe 3
Ginestet Christian – Annexe 4
Les gardiens du Calamès – Contribution "Le projet est situé en plein cœur du Parc Naturel 
Régional des Pyrénées Ariégeoises" (pages 11 à 14)

Synthèse du commissaire enquêteur :

139 observations ou contributions formulées sur thème ; toutes sont le fait de personnes ou  
associations opposées au projet.

134 observations et 5 contributions ont été apportées sur ce thème. Les associations EELV 09 
et Les gardiens du Calamès figurent parmi les intervenants.

Il convient de distinguer les 118 observations 4 contributions qui s’attachent à démontrer, à 
travers  la  charte,  que  ce  projet  de carrière  est  incompatible  avec  son implantation  sur  le 
territoire  du  PNR.  Elles  peuvent  se  résumer  à  travers  les  quelques  observations  témoins 
suivantes :

L’installation  d’une  carrière  sur  le  territoire  du  PNR  doit  présenter  des  raisons 
impératives d’intérêt public majeur d’ordre social ou économique, ce qui n’est pas la 
cas ;



La charte du PNR met l’accent sur la qualité paysagère, la pérennisation des points de vue 
remarquables et la lutte contre la création de points noirs paysagers. Comment peut-on se 
satisfaire  d’un  reboisement  pour  cacher  les  points  noir ?  Comment  peut-on  autoriser 
l’éventration  d’une  montagne  entière  en  covisibilité  avec  des  points  de  vue 
remarquables ?

L’argument sur  le  fait  que la  pierre  produite  sur  la  carrière  servira  à  la  réhabilitation 
d’ouvrages remarquables du périmètre ne suffit pas, en soit,  à justifier  l’envergure du 
projet ;

Le  pétitionnaire  estime  que  l’article  8.4  de  la  charte  relatif  à  la  poursuite  du 
développement des activités de pleine nature, n’est pas concerné : bien au contraire, à 
l’inverse d’une action en faveur de l’offre, la mise en service de la carrière ira à l’encontre 
de cet objectif, notamment au niveau de l’escalade en impactant de manière irrémédiable 
le site du Calamès ;

Nous sommes inquiets pour notre label "Parc Naturel Régional" ; 

Le PNR va devoir se prononcer sur ce projet. Il est évident, pour nous, que sa décision 
sera conforme aux objectifs de la charte qui précise (article 7-1-5) que le parc a pour 
vocation,  entre  autres,  "de  prévenir  les  risques  d’atteinte  paysagère  et  de  réparer  les 
dégradations".

On distinguera par ailleurs les 16 observations formulées par des personnes qui supposaient 
les autorités du PNR favorables à l’ouverture de cette carrière et qui fustigent  cette supposée 
position.

J’ai choisi de m’installer dans cette vallée parce qu’elle est au cœur du PNR et je pensais 
que  de  tels  développements  seraient  impossibles.  Il  est  incroyable  que  des  règles  de 
construction du plan d’urbanisme empêchent de convertir une grange en maison, alors 
qu’une entreprise dont le siège se trouve à plusieurs dizaines de kilomètres peut détruire 
tout une montagne ;

Si ce projet voyait le jour, il remettrait en cause la légitimité et l’existence même du PNR 
(démontrant l’incompétence de ce dernier) ;

Dans  sa  contribution,  monsieur  Ginestet  conteste  quatre  des  réponses  apportées  par  le 
pétitionnaire aux 35 éléments de la charte spécifiques au territoire "Pays de Tarascon" dont 
celle concernant la visibilité  sur la  carrière  depuis le centre ancien de Bédeilhac,  et  celle 
touchant au développement des activités de plein air (Escalade).

L’association Les gardiens du Calamès rappelle les obligations attachées à l’inclusion dans le 
territoire  du  PNR.  L’obligation  faite  à  l’État,  et  donc  à  tous  ses  services  décentralisés, 
d’appliquer les orientations définies par la charte du PNR  et le rôle moteur à tenir par les 
collectivités dans le développement durable : "elles ont le devoir d’être exemplaires afin que  
leurs dynamiques soient relayées par les habitants et les autres acteurs" . Elle s’estime, dans 
ces conditions, pour le moins stupéfaite que la Commune de BEDEILHAC-AYNAT ait, par 
deux  fois,  signé  avec  la  Société  DENJEAN ARIEGE GRANULATS des  conventions  de 
fortage visant  à  extraire  massivement  le  calcaire  du Calamès,  tant  cet  objet  lui  semble  à 



l’évidence contrevenir à l’essence même et aux objectifs poursuivis par le PNR s’imposant à 
la Commune.
L’association  s’attache ensuite au suivi de la charte du PNR sur des points déjà citées ci-
dessus, détaillant un peu plus ce qui relève de l’article 11.3.2, prévoyant un examen au cas par 
cas des projets d’infrastructures (et donc des carrières), avec une attention particulière portée 
sur : 

-Le respect de la pérennité des patrimoines naturels et paysagers et des points de vue 
remarquables, notamment ceux portés au Plan du Parc, 
-La  recherche  de  l’option  d’aménagement  de  moindre  impact  environnemental  et 
paysager, 
-Une gestion écologique de l’aménagement

Concernant  le  risque  de  perte  de  label,  l’association  présente  l’exemple  du  Parc  Naturel 
Régional du Marais poitevin.

Annexe 1 – Contribution de monsieur Vissac Jean-Pierre



Annexe 2 – Contribution de Diemert Pascale



Annexe 3 – Contribution de Ribas Elodie et Wendt yan



Annexe 4 – Contribution de monsieur Ginestet Christian

Le rapport Denjean Ariège Granulats conclut pourtant : Le projet, de par les mesures 
prises, est compatible avec le charte du PNR



Fiche 19 – Intérêt économique - L’impact sur les activités touristiques 
– Le secteur du tourisme pilier du développement de cette vallée – Des 

projets avortés

Les observations du public :
Le projet   de  vie  menacé  de  ceux qui  vivent  du  tourisme,  devenu pratiquement  la  seule 
ressource  importante  de  ces  vallées.  Depuis  le  temps  que  Saurat  a  été  déclarée  "Station 
climatique" au début du siècle dernier, rien n’a changé dans la qualité du patrimoine paysager 
et naturel de cette magnifique vallée ensoleillée ; les touristes étrangers fuiront ;

Une menace pour les personnes qui ont investi pour faire vivre cette vallée grâce au tourisme 
et à ses nombreux emplois indirects (artisanat, agriculture, services touristiques annexes) ;

Les dommages sur le tourisme vert qui est à peu près la seule activité qui nous reste seront  
énormes et irrémédiables ;

Comment peut-on soutenir une économie de vallée basée sur le développement du tourisme 
et, dans le même temps, laisser prospérer un projet qui détruira les dizaines d’emplois qui se 
sont créés autour de cette activité touristique ;

Impact destructeur sur les emplois liés au tourisme, sachant que le tourisme est une belle 
opportunité d’emploi dans un département rural et désertifié ;

Conteur professionnel, je compte développer une activité de proximité en développant des 
randonnées contées sur la vallée et, notamment, sur le site du Calamès, très propice à cette 
pratique. Une activité industrielle condamnerait ce projet ;

Incohérence flagrante avec la politique d’éco-tourisme développée ; 

Projet incompatible avec les plans de promotion et de développement du tourisme prônés par 
nos élus (conseil régional, conseil général, communauté de communes, municipalités) ;

Cette vallée est  riche de ressources touristiques : sentiers de randonnée,  murs d’escalades, 
tours anciennes, grottes préhistoriques comme la grotte de Bédeilhac, col de Port, Parc de la 
préhistoire, … quel impact de toutes les nuisances liées à l’exploitation de la carrière ? 

Pourquoi  remettre  en  cause  la  feuille  de  route  du  tourisme  du  schéma départemental  de 
développement touristique "En route vers 2020, 18 actions très pertinentes" ?

Le conseil  général  de  l’Ariège,  la  préfecture  de  Foix,  la  communauté  de  communes  ont, 
depuis  plusieurs  années,  consacré  des  sommes  importantes,  du  temps  et  des  efforts  pour 
développer une activité économique liée au tourisme dans cette partie de l’Ariège. Pourquoi le 
conseil  général  et  la  mairie  de  Bédeilhac  décident-ils  maintenant  de  soutenir  le  projet 
commercial de Denjean ? ; 

Ce  genre  de  lieux,  d’une  grande  pureté,  devient  ressource  rare  et  doit  être  préservé  car 
constituant un atout majeur pour développer un tourisme maîtrisé original ; 



L’Ariège qui a misé depuis quelques années sur la carte du tourisme, des sports de pleine 
nature et d’une image de nature sauvage et préservée se tire une balle dans le pied si un tel 
projet venait à voir le jour ; 

Guide de haute montagne, ayant habité une dizaine d’années dans les Alpes française et en 
Suisse,  je  peux  dire  qu’un  tel  projet  n’aurait  jamais  été  envisageable  dans  une  vallée 
similairement touristique ; 

Ce projet touche l’attrait touristique de la vallée : cette vallée a une vocation touristique et de 
nombreuses activités s’y développent : randonnée pédestre, cyclotourisme, escalade, ski de 
montagne. Les élus, en créant le Syndicat Mixte Tourisme des vallées du Tarasconnais et de 
Vicdessos, ont mesuré l’importance du développement touristique pour l’Ariège qui a perdu 
sa dynamique industrielle. Cette carrière nuira aux emplois liés au tourisme, aux commerces, 
à la restauration et à l’accueil,  nombreux sont les gîtes et chambres d’hôtes situés dans le 
Souleilhan regardant la face Nord du Calamès. Je fais également référence au SCoT Vallée 
d’Ariège qui évoque « la mise en dynamique de l’image "nature" du territoire à travers le 
tourisme vert, les activités sportives, de loisirs et de plein air, notamment dans les espaces de 
montagne »   ; 

Guinard Sylvie ;  Grochowski Stéphane ;  Fournié Frédéric ;  Vissac Jean-Pierre ;  Rouzoul Jean-Bernard ;  Lete 
Marie ; Didac Rodriguez ; Estèbe Stéphane ; Saint-Ignan Majorie ; Ortega fabrice ; Léonard Stéphanie ; Goyeau 



Katel ;  De  Robert  Olivier ;  Laubie  Valérie ;  Tiberghein  Joël ;  Vesey  Tom  et  Christine ;  Lafitte  Fabienne ; 
Bonnafous-Morizet Marie-Paule ; Robert Nicole ; Bigey François ; Géraud Régine (Chambres d’hôtes) ; Noël 
Yves et Sophie ; Mr et Mme Demeaux ; Kessedjian Catherine ; Porato Dominique ; Alfert François ; Chaubet 
Gilbert ; Jorio Jad ; Zehnelé Charlie ; Zehnelé Ulysse ; Militon Julien ; Merigot Alexandra ; Mourarea u 
Christine  et  François ;  Vissac  Phipippe ;  Lamiable  Jean-Noël ;  Sedo  Jean ;  Saves  Mélanie ;  Brison  Anne ; 
Robinson Sarah ; Roland Anne-Marie ; Montesinos Jean-Pierre ; Latcher Josette et André ; Mr Smith ; Bertos 
Michel ;  Faux Michel ;  Nevill  Tim ;  Ribas  Elodie ;  Wendt  Yan ;  Clément  Jean-Louis,  loueur  de  meublé  de 
tourisme ; Teychené Georges ;  Benke Chris et Shelley ; Laube Cécile ;  Olivier Véronique ;  L’Hermite Paul ; 
Finance Jean-François ; Brison David ; Saguy Jean-Philippe ; Basseras Anne-Marie, maire de Saurat ; Spamer 
Terry ; Miller Sandra ; Rouzoul Emilie ; Parouffe Corinne ; Association ADAVS ; Ghibaudo Francine ; Depaux 
J. ;  Artigue  Claude ;  Benet  Marcel ;  Courcelle  Sophie ;  Croustié  Arno ;  Lily97410 ;  Macary  Fanny ;  Icher 
Clément ; Piquemal Mathieu ; Laubie Bernard ; Hurand Antoine ;Chevalier Danièle ; Dubouloz Jean-Luc ; Van 
Cleef Marie-Pierre ; Desjardin Nicole ; Morcrette Gisèle ; Sicre Baptiste, guide de haute montagne ; Trespeuch 
Maud ;  Morcrette  Julie ;  Boniface  Sylvie,  Les  Chataigniers  de  Florac ;  Périssé  Pierre,  accompagnateur  de 
montagne ;  Trotzier  Frédéric ;  Mr  et  Mme  Parouffe  Emile ;  Chenot  Christine ;  Morcrette  ¨Patrick ;  Chirat 
Monique ; Perrot Jean-Yves ; Gouzy G. ; Truchi Colette ;  Truchi Roger ; Sarrailler Clotilde ;Esteulle Sophie ; 
Zehnelé  Jean-Noël ;  Cocq  Colette ;  Brunet  Françoise ;  Verneuil  Jean ;  Soum  Odette ;  Murphy  Stephen ; 
Dobosova Bibiana ; Boumier Eric ; Boumier Christiane et Michel ; Vissac Françoise ; Cook Thomas ; Albaut ; 
Pouget  Catherine  et  Jean-Marie ;  Nicolas  Clémence ;  Cortinas  Pierre  et  Yvette ;  Zendjirdjian  Claude  et 
Geneviève ; Mr Girard, "Les cabanes d’Espinals" ; Mme Allenson ; Mr et Mme Polesello ; Mme Fricke ; Mr 
Senevat ; Mr Smith, Gîte "La Hasta" ; Mioni Didier, camping "Le  pré Lombard" à Tarascon ; Amans Olivier, 
camping "Le Sédour" à Surba ; Mr et Mme Bertos ; Mr Huertas "Le manoir d’Agnès" à Tarascon ; Laborde 
Marina ;  Diguglielmo  Pasquale ;  Schulte  Léonie  (propriétaire  d’un  gîte) ;  Romiguières  Sylvie ;  Chazelas 
Catherine ;  Bedu  Floriane ;   Cros  Patrice ;  Riudavetz  Isabelle ;  Pene  J.P.  et  G. ;  Platelet  Monique ;  Truchi 
Frédéric ;  Braun Otto,  "La boîte à soleil" ;  Douziech Guy ; Brison Anne ; Frayssinet  Guy ;  Dramard Claire-
Odile ; Calvet François, conseiller régional ; Association les écarts de Saurat ; Puech Denis, maire d’Allières ; 
Chourreu Pierre ; Vaquer Karine et Jean-François ; Chauvet Claude ; Amilhat Jean ; Quemener David ; Barracher 
Céline ;  Larive  Michel ;  Niel  Jean-Marc ;  Guillon-Daveluy  Hélène ;  Florence  Rouch,  EELV  Ariège ; 
Chodowroski  André ;  Morelle  Muriel ;  Peyre  Julien ;  Piperaud  Pascale ;  Chatain  Andrée ;  Siret  Camille ; 
Magand Bruno ; Rieu Serge ; Fidelle Marc ; Mioni Charles ; Degoy Madeleine ; Bonneil Philippe ; Reig Hector ; 
Navarro José, section PCF de la Haute-Ariège ; Whitehouse Tony et Sarah ; Rouzoul Jean-Bernard ; Bové José, 
député européen ; Leman Pierre, Stéphanie, Nicolas et Mattéo ; Maroger Nathalie ; Bricon Karine ; Stoelker 
Déborah ; Merlet Patrick ; Halluin Françoise ; Lelouch Olivier ;  Andrieux Chrystel ;  Caralp Louis ; Rancurel 
Philippe et Léa ; Michel Phélie ; Bousquet Benjamin ; Weydert Eric ; Mourareau Franck ; Ghibaudo Francine ; 
Bravo  Raymonde ;  Fuentes  Marc ;  Hague  Kelly ;  Lopez  Isabelle ;  Ripoll  Isabelle ;  Puigserver  F. ;  Cortés 
Florence ; Gilbart Andrew et Laura ; Mr et Mme Polesello ; Mme Fricke ; Schulte Léonie ; 

Contributions de :

Vissac Jean-Pierre – Annexe 1
Mallen Michel – Annexe 2
Brau Annie – Les chalets de Montorgueil – Annexe 3
Association ASINAT – Annexe 4
Marfaing Maylis – Annexe 5
Office de Tourisme des montagnes de Tarascon et du Visdessos – Annexe 6
Noël Yves et Sophie – Camping du Lac Mercus – Annexe 7
Sedo Martine – Annexe 8
Spamer Terry – Annexe 9
Fédération Française de la Montagne et de l’Escalade – Comité départemental Ariège – 
Annexe 10
Defaut Loïc – Annexe 11
Loizance Maël – Annexe 12
Diemert Pascale – Annexe 13
Les gardiens du Calamès  - Pages 164 à 182 - 



Synthèse du commissaire enquêteur :

239 observations ou contributions sur ce thème dont 96 % par des personnes opposées à la  
réouverture de la carrière. L’impact sur le tourisme  fait partie des deux thèmes qui pont  
recueilli plus de 200 observations.

218 observations ainsi que 14 contributions formulées par des personnes opposées au projet 
portent sur ce thème. L’idée que l’ouverture de la carrière impacterait gravement le secteur du 
tourisme est très répandue dans le public. Selon la plupart des personnes, le tourisme local se 
nourrit de la beauté de cette vallée, de ses paysages, de la préservation de ses sites naturels, du 
calme et  de la  tranquillité  qui  y  règnent.  La  grotte  de Bédeilhac  et  le  site  d’escalade  du 
Calamès sont des moteurs.

La mobilisation contre le projet de ceux qui vivent du tourisme ou sont porteurs de projets 
touchant au tourisme est très conséquente. Pour eux, comme pour toutes les personnes qui se 
sont exprimées sur ce thème, l’activité de la carrière et ses nuisances feront fuir les touristes. 
Ceux qui sont installés craignent un effondrement de leur activité ; ceux qui ont un projet 
hésitent et attendent la décision prise quant à la carrière avant de le pousser plus avant.

Ils  indiquent  que le  tourisme vert  serait  désormais  la  première activité  économique de la 
vallée. Ils soulignent que le développement de cette activité est fortement soutenu par les 
autorités locales qui en ont fait un axe de développement majeur et y ont consacré des moyens 
conséquents. L’ouverture de la carrière ruinerait ces efforts.

Parmi les observations reçues, plusieurs témoignages de projets mis en sommeil dans l’attente 
de la décision prise quant à la demande d’ouverture de la carrière. J’en ai reproduit quelques-
uns  uns  sous  forme  de  contributions,  mais  il  y  en  a  d’autres  (Trespeuch Maud,  Murphy 
Stephen  et  Dobosova  Bibiana,  Zendjirdjian  Claude  et  Geneviève,  Projet  de  Vallée  des 
cabanes,  Maroger  Nathalie,  Savoyen  Florence,  accueil  à  la  ferme avec  camping,  gîtes  et 
accueil de groupes scolaires, Diemert Pascale, réouverture d’un gîte…) ;

Les professionnels du bassin de Tarascon (campings et hôtel/restaurants) rencontrés lors des 
permanences affirment que les cyclotouristes, les randonneurs et les pratiquants de l’escalade 
constituent une clientèle importante et qu’ils assisteraient à une baisse de fréquentation si la 
carrière voyait le jour.

Le chiffre de 144 emplois liés au tourisme (dont j’ignore l’origine) revient souvent dans les 
observations orales. La menace qui pèserait sur ces 114 emplois est mise en parallèle avec les 
quelques emplois "peut-être" créés par la carrière.

Le bureau et le conseil d’administration de l’Office de tourisme des montagnes de Tarascon et 
du Vicdessos se sont exprimés sur ce sujet,  à travers une contribution qui m’a été remise 
(annexe 6). Cet organisme regrette de ne pas avoir été consulté dans la phase aval du projet. Il  
confirme que le tourisme est devenu, depuis la déprise industrielle, un des axes essentiels du 
développement touristique de ce territoire. Le bureau réuni le 9 octobre a décidé de porter à la 
connaissance du commissaire enquêteur, son inquiétude sur la survie des acteurs touristiques 
de cette vallée et les conséquences négatives sur l’ensemble de la destination. Il fournit, à 
l’appui  de  sa  prise  de  position,  un  document  permettant  de  prendre  conscience  des 



conséquences graves que ce projet fait porter au développement touristique de cette vallée, à 
contre-courant des énergies dépensées pour structurer, dynamiser et développer ce territoire.

Ce document recense 35 structures d’hébergement (dont 5 à titre principal), 8 activités (visite 
de grotte, escalade, équitation, randonnée, spéléologie, …) et 5 entreprises de restauration/bar. 
Pour chacune d’elle sont mesurés les impacts "Visuel/image", "Sonore", "Poussière", "Flux-
Camions" avec une gradation allant de 0 + (aucun impact) à +++ (impact maximum).

Aucune de ces 48 structures/activités n’est épargnée. L’impact est minimal pour 14 d’entre 
elles. Parmi celles-ci, 3 sont impactées à minima sur un seul des quatre critères étudiés, 2 sur 
l’ensemble de ces  critères.  A l’autre  extrémité,   20 structures/activités  sont très fortement 
impactées (+++) sur au moins un des quatre critères d’appréciation,  3 l’étant sur l’ensemble 
des critères. 

7 observations ont été formulées par des personnes favorables au projet de réouverture de 
carrière. Quelques unes d’entre elles : 

Pas d’impact sur le tourisme ou les activités de plein air  Les touristes ne seront pas dérangés,

Chez nous dans l’Aveyron, les opposants à l’éolien craignaient la fuite des touristes ; ils sont 
encore plus nombreux qu’avant,

Gîtes, chambres d’hôtes et commerces ont prospéré malgré la présence de la carrière



Annexe 1 – Contribution de monsieur Vissac Jean-Pierre

Annexe 2 – Contribution de Monsieur Mallen Michel

Annexe 3 – Contribution de Madame Brau Annie – Les chalets de Montorgueil





Annexe 4 – Contribution de l’association ASINAT



Annexe 56 – Contribution de Madame Marfaing Maylis propriétaire de 2 
gîtes à Surba





Annexe 6 – Contribution de l’Office de tourisme des montagnes de 
Tarascon et du Vicdessos























Annexe 7 – Contribution de Noël Yves et Sophie – Camping du Lac à 
Mercus



Annexe 8 – Contribution de madame Sedo Martine

Annexe 9 – Contribution de monsieur Spamer Terry



Annexe 10 – Contribution de la Fédération Française de la Montagne et de 
l’Escalade – Comité départemental Ariège

(Figure aussi fiche20)




